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AVEZ-VOUS déjà assis-
té à une représentation 
de Molière, l'auteur le 

plus joué du monde, lu par un 
sociétaire de la Comédie Fran-
çaise ? C'est à cet exercice que s'est 
adonné le 16 septembre à l'Ins-
titut français du Gabon (IFG), 
Guillaume Gallienne.
L'acteur prend place à une table. 
Et, d'une voix nette, précise et lan-
goureuse, entame sa lecture par la 
naissance de l'enfant Molière tel 
qu'imaginé par Mikhail Boulga-
kov, auteur russe du XXe siècle. 
S'ensuivent les scènes d'antho-
logie de celui qu'on nomme "Le 
patron", Molière. L'on redécouvre 

alors ce génie universel qui ré-
invente la relation maître-va-
let, défend les femmes, incarne 
les grands vices de la condition 
humaine et fait rire autant qu'il 
dénonce.
La balade dans les personnages 
de Molière peut commencer. 
Mais avant, détour au début de 
l'histoire pour corriger certaines 
contre-vérités rapportées ici et là 
sur l'auteur aux 400 ans d'immor-
talité. Non, Molière n'est pas mort 
sur scène mais quelques heures 
après, dans son lit. Non encore, 
Molière n'a pas joué à la Comédie 
Française, puisque celle-ci est 
créée 7 ans après sa mort.
Sans transition, voilà le public 
plongé dans "Don Juan", per-
sonnage de Molière qui ne croit 

en rien. Enchaînement dans "Les 
femmes savantes", "Le malade 
imaginaire", "Le tartuffe", "L'école 
des femmes", "L'école des maris". 
Chaque fois, Gallienne conte, 
contextualise l'intonation de sa 
voix, arrache un fou rire au pu-
blic…
Une heure quinze minutes plus 
tard, fin de ce moment de lec-
ture, standing ovation pour l'ar-
tiste et pluie de compliments. 
"Magnifique", salue Patrick 
Daouda-Mouguiama, ministre 
de l'Enseignement supérieur. 
"Exceptionnel", renchérit sa col-
lègue de l'Éducation nationale, 

Théâtre : l'IFG fait sa rentrée 
culturelle avec Molière

Line R. ALOMO
Libreville/Gabon

"NOUS sommes prêts 
à tout fermer, des 
épiceries aux quin-

cailleries. Car, nous subissons 
tous les mêmes problèmes sur les 
contrôles abusifs et la parafiscalité. 
Nous mettons en garde la mairie 
d'Akanda au sujet de la taxe sur le 
déchargement qu'elle veut mettre 
en place. Nous avons des taxes qui 
nous dépassent. Il ne faut pas en 
rajouter. Nous attendons la réac-
tion du gouvernement".
Telle est la menace agitée par 
le collectif des commerçants 
d'Akanda au sortir de la rencontre 
qu'ils ont eue samedi dernier avec 
les responsables de la coalition 
des syndicats des commerçants. 
Laquelle avait pour but, selon le 
secrétaire général de la coalition 
l'Union des syndicats des acteurs 
du commerce (UN-SAC), Jonas 
Mougnienguet, d'informer leur 
base sur les avancées obtenues lors 
de leur dernière rencontre avec le 
gouvernement. Une rencontre qui 
entre dans le cadre de la commis-
sion vie chère. Laquelle intervient 
après la signature, le 15 septembre 
dernier, d'un protocole d'accord 
pour la mise en place d'une nou-

velle mercuriale sur 48 produits 
de première nécessité.
Jonas Mougnienguet a rappelé aux 
adhérents que des efforts ont été 
consentis par le gouvernement au 
profit des opérateurs économiques 
importateurs. Mais, a souligné que 
seuls les détaillants n'ont, jusque-
là, pas reçu des engagements ac-
tés, notamment sur le cas de la 
parafiscalité qui étrangle leurs 
activités.
Pour leur part, las d'attendre que 
le gouvernement prenne à bras-
le-corps leurs préoccupations, les 
commerçants d'Akanda, notam-
ment, ont promis de tout geler si 
rien n'est fait pour les soulager de 
toutes ces taxes.

Les commerçants menacent 
de tout fermer

Sveltana NTSAME NDONG
Libreville/Gabon

Guillaume Gallienne face au public.
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Camélia Ntoutoume-Leclercq. 
"Extraordinaire", surenchérit 
Alexis Lamek, ambassadeur de 
France au Gabon.
Pari gagné pour l'IFG qui signait 

par cette lecture théâtrale, non 
seulement un bel hommage à 
Molière pour ses 400 ans de 
naissance, mais entamait ainsi 
sa rentrée culturelle 2022-2023.

Les responsables de la coa-
lition des syndicats des com-
merçantes échangeant avec 
leurs adhérents d’Akanda.
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